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rent tellement .,qu'lles. firent.plus. de mal que *peu des phrases entières s'alticulant ainsi,
de ct en rbenene manqua plus àtla correspondance des

c^4É de les intrromIlpre ;.l .euuserment. l force fancés. -.

du'cœur releva.de nouveau celle -du ,orps; les' Les'jourss coulaie dt e en
fiaices se. consolerentde s vo'i'rmoins. lon- Râxnulus. veillait nuit et 'jour.; Luri've p

giië*le peu de rao 'ison qu'ù'rsa en.voyanv-ý',Cle-g- nöri(toón ev an etdux fois dans la jour- é e:er
née.,1 -1, .ý *:ý; à È 'tut i. .neûn~e eplus en lusl ýI)e]le et souriante~ *:e '

Les malheureux sont egeants,-et n ont- :I au jmoment rrivé,ý
ils pas l'edroit de être? Le plaisir de voir la avait fixé la fuitlaôsm nu
robe rose de CL mientine s!panouir, fleur ado- L'intervalle des deux'jours fut enp1oyé,én,
rée, sur l feuillage, ce plaisir si vif,'et déjà si
dangee, ne ufit bnt plus M d'cha'mbrede Cliitec

F rossay.. . *- -** in:'sll'lu nilbe,] aeulb
En allant une nuit chercher la nourriture tour reprit sa Place àd

quotidienne des pr*sonners, Joan-Prre por - rgert des
ta au imarquis de Roan une très-humble re- paq q . î

pt lieu de phrase qen vico te terminerait la
NPayant d'autre distractn que lac Marcheiven Lequ pl tia crsn c d

Rémlus veilaitnui et -O jor.%rv -pait

po, le. viconitpeu d'aIl è l e premier o yràrganC
metieepusenpllafin de portertses rs- or n nitan

g3rdý usu a1à laLore. '~*:'Isde 'et Pour eugerLelmamarqui refusa Rdosan,,jugea le -moent pl v

, mais e seosd iln cada, c la doedition Cgu adlémenn c

* q'onn uvîrat'paslaeneîtcur'~ rprendr le àjui~ l'rmie ' ;ar'fupcnen u Jñ.Pie:es hreat e

Cmqavuait:ed ouverte dix foisuivrave u e aum
en conclutquecI:se 'ýpouv ait frqienpun u fde louans quele iometqueieil
stament [télescope, ane potese -ru cfne l enrvst e. amuelàqè moiot ama

g'autre pologreen "no , ,u t .lein dleesMe dl eoad suMlent : oa ieug!
.ls mqs ry:e st 'elrsemie le maiilh scryat Lu s

jou, aislesecndil éd, àlaconiton ,ureenronasned-ta, c.îtni~et omeinçait àqu'on' n'uvirY pa afntr. . ,- rve epee ain jotí ea plc.
Comme.oi..l'avait.déjà~~~~ ~p ýeS 'ue, i os u , aJ si us e neeias il ot-à e querc

En:fait d'imprudences, quels amoureux sa. à tous... Qui sait si on -n'oublieia pas cet
.vent s'arrêter. Et maintenant 'qu'on se voit.si homme,es'i)" e ïuittéra päs]uinionie la,'par
bien n'etait-il pas posible des'entretenir ?. ' '- tie ;nt-qui saitenfin-si"alos'..." -

"M. le :vicomte s'ennuie çe,' ne rien faire, Alors je jeune repul c sentait le vertig'e
dit le .complaisant ~courrier-de.nuit au marquis li m-honiteàla tête'. ;

d ' 2 -- - . - ' rantle contrat signe par Martial et receNat
Et le marquis nevito aucun inconvénient à la récompehse'd'un amourpersëvérant

donnra.cotdeqo.cr.
Or, au milieu de ce rêve doux et lointai n,Or, que pouvait cire celui-ci,' jevous. le figurez-fous'le pauvre lnsensé recevant un sou-

denmande, smnon--Clementine, 'je vous rire de Clémentine, 'et jugez de a résistance'
aim, etui:s J .ou ameClme- u'l. pouvait opposer à.ýune telle su 'finte:tine ? Cest ce qu ilbfit dôncsous toutes les lorqu'elle lIi reprochait de l faire surveiller de'forms.aec toutes, les variations quechacun trp près.

sait. Et, lancé chaque jour par une fronde 'de 0LesRo'an se.virent d'nc surveill de'si oin
lafaçon, do .Jean-Pierre,. un. projectile 'lest la veille di 'jor dócisisif, qu'il ne douterentdun billet, allait tomber aux pieds de Clhmen-' plus du succs de uetquilssen-

tio. . .rirent.tous avec confiance.
A cette poste, 'un nouveau genre nMalheureusent, sLarive, fermait ses yeu'cédai bientôt une autre. Le vîcomteadressait éblouis, autre avait ouvert -les siensa dans

des questions, ala jeune:ttfille, etcelle-ci 'ré- l'ombre; et en. comptant sur le!repos)de. le-''urpondait o m.Q i .ou no n. »O uic'était:-u n livre-àla dernière uit'à'la' le ,
m ai% i c n e i 'un .m ouc ir ' t" 'Pd r à .cm ptós ns leur h e, e r n'.


